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				L’Arizona

				Terre de légende dont le seul nom évoque des images profondément ancrées dans la conscience des Nord-Américains, voici l’Arizona! Les multiples facettes de cet État donnent lieu à de formidables visions : celles du Grand Canyon et ses mystères insondables, des vastes étendues désertiques peuplées de Navajos, d’un John Wayne engagé dans un duel au pistolet en plein midi, du fameux drame de l’O.K. Corral et, il va sans dire, de cowboys et d’Amérindiens s’affrontant sous l’impitoyable soleil parmi les cactus épars du rude paysage de l’Ouest sauvage.

				Simples clichés, direz-vous? Peut-être. Mais l’Arizona n’en demeure pas moins tout cela et bien plus encore. Si vous vous passionnez pour les grands espaces, sachez que vous trouverez ici d’innombrables occasions d’activités de plein air, quelles que soient celles qui vous font vibrer. Si ce sont plutôt l’art et la cuisine qui vous intéressent, vous ne manquerez pas d’être captivé par les traditions dites « du Sud-Ouest », imprégnées d’influences amérindiennes et mexicaines qui se reflètent aussi bien dans votre assiette que dans la conception des bâtiments et leur décoration. Et si vous préférez jouer au golf pour ensuite vous faire dorloter dans un complexe hôtelier, vous trouverez tout ce qu’il faut sur place. Bref, votre expérience de l’Ouest sauvage ne sera limitée que par votre imagination.

				La beauté de l’Arizona ne tient pas tant à ses dimensions géographiques qu’à la diversité de ses formations géologiques, de ses reliefs plus ou moins élevés, de son climat et de sa végétation, chacun des aspects de sa personnalité présentant des traits uniques et fascinants.

				Williams et le versant sud du Grand Canyon

				Williams est une petite ville fascinante, à proximité de plusieurs attraits, qui offre en outre une foule d’activités, ce qui en fait un bon point de chute. Le versant sud (South Rim) du Grand Canyon se trouve si près d’ici que vous pourrez planifier une excursion d’un ou plusieurs jours, et pourquoi pas même de plusieurs semaines. Ne s’agit-il pas, après tout, du plus important attrait naturel de tous les États-Unis?

				Le versant sud du Grand Canyon attire plus de visiteurs que n’importe quel autre attrait de l’Arizona. Il s’élève à une altitude imposante de plus de 2 100 m au-dessus du fleuve Colorado et offre des panoramas à couper le souffle. Les formations rocheuses stratifiées du canyon réfléchissent la lumière du soleil à l’aube comme au crépuscule, pour le plus grand plaisir des spectateurs. Quant au Grand Canyon Village, situé à proximité de tout, il peut divertir les touristes pendant des semaines et servir de base à diverses excursions dans les profondeurs du canyon.

				La Yavapai Point Observation Station est un poste d’observation qui fournit aux visiteurs une initiation détaillée à la géologie du Grand Canyon au fil d’intéressantes vitrines de fossiles. Des panneaux explicatifs placés sous chaque grande fenêtre permettent de mieux repérer les buttes, les temples et les canyons tributaires. Enfin, il s’agit là d’un des endroits favoris pour prendre d’incroyables photos des levers et couchers de soleil sur le canyon.

				Le Grand Canyon

				On a souvent dit du Grand Canyon qu’il témoigne du passage du temps. Les strates dont il se compose se sont en effet lentement érodées et permettent aujourd’hui aux géologues de mieux comprendre l’histoire de la Terre.

				Bien que le vent, l’eau et la glace aient tous contribué à sculpter et à façonner le Grand Canyon, c’est à l’érosion engendrée par le fleuve Colorado qu’on accorde le plus grand rôle dans sa formation. Les premiers explorateurs espagnols ont ainsi baptisé le fleuve en raison de sa couleur, qui s’explique par le limon dissous de ses berges (colorado signifiant « de couleur rouge »). Coulant à l’est du Grand Canyon, il s’est formé en même temps que les Rocheuses, il y a de cela quelque 60 millions d’années.

				Les strates rocheuses les plus anciennes, composées de schiste vishnouien et de granit zoroastrien, dateraient d’au moins deux milliards d’années et seraient les plus résistantes à l’érosion. Une couche épaisse de 150 m, constituée de roche brune aux tons de lavande, se superpose à cette strate sans âge, allant du grès tapéatien au calcaire du Redwall; désignée du nom de « strate mississippienne », elle révèle des formations buttales. Plus haut apparaît la formation dite de Supai, rutilante de grès rouge et de schiste, et riche en traces de fougères et de quadrupèdes primitifs. Plus haut encore apparaissent les couches supérieures de schiste hermitique rouge et de grès ocre, dit «de Coconino». Enfin, la couche gris-crème de calcaire, dite «de Kaibab», couronne le versant sud du Grand Canyon.

				Page et le versant nord du Grand Canyon

				Vous serez sans doute surpris d’apprendre que le territoire que Page couvre aujourd’hui faisait jadis partie de pâturages navajos, cédés au gouvernement des États-Unis en vertu d’une entente commune, et que cette ville grouillante n’était à l’origine, dans les années 1950, qu’un simple campement érigé pour les ouvriers responsables de la construction de l’immense barrage qu’est le Glen Canyon Dam. Érigé en 1966 pour fournir en électricité les régions avoisinantes, ce barrage surplombe le Lake Powell, un superbe lac de retenue entouré de falaises de grès rouge et d’arches roses miroitant dans ses eaux turquoise.

				L’Antelope Canyon, qu’on surnomme « la cathédrale naturelle », se trouve à 5 min de route de Page. Il s’agit d’un canyon profond de 400 m, sculpté par des milliers d’années de pluie et de vent, qui compte parmi les endroits favoris des visiteurs de la région. À seulement 4 km de Page, l’Antelope Canyon est un parfait exemple d’étroit canyon « en fente ». En raison de sa beauté exceptionnelle, il fait d’ailleurs souvent l’objet de photographies cherchant à capturer la lumière que reflètent ses parois de grès chantournées.

				Le Rainbow Bridge National Monument

				Le Rainbow Bridge National Monument, haut de 88 m et large de 84 m, s’impose comme un exemple renversant des merveilles que la nature peut créer. L’érosion du grès kayenta et navajo a ici formé un énorme pont tenu pour sacré par les Navajos. Façonné il y a de cela quelque 200 millions d’années, le Rainbow Bridge a été déclaré monument national le 30 mai 1910 par le président Taft, et les visiteurs sont priés de ne pas s’en approcher, ni de passer sous son arche. On peut cependant l’admirer et le photographier à loisir d’une distance d’environ 60 m.

				Le Rainbow Bridge National Monument est situé dans le sud de l’Utah, mais il est plus facilement accessible de l’Arizona, les bateaux des entreprises touristiques se trouvant au sud du lac Powell, près de la ville de Page. 

				Phoenix

				La ville de Phoenix est assez représentative du sud-ouest des États-Unis. Grâce à son ensoleillement quasi perpétuel, l’agglomération de la capitale de l’Arizona, avec sa vingtaine de villes dont Scottsdale et Tempe, porte bien son surnom de «Valley of the Sun» (Vallée du Soleil). Ces dernières années, le centre-ville de Phoenix s’est embourgeoisé à la suite de l’injection de plusieurs millions de dollars dans des projets qui ont insufflé une nouvelle vie au noyau urbain.

				Fondée en 1881, la St. Mary’s Basilica est l’église paroissiale catholique la plus ancienne de la Valley of the Sun. Elle est tenue par les Franciscains depuis 1895 et fut visitée par le pape Jean-Paul II en 1987. Sa façade en stuc rose pâle et ses deux clochers élancés en font incontestablement un point de repère historique dans le centre-ville. Les verrières furent exécutées par la Munich School for Stained Glass Art. 
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